
Aujourd’hui 
Après-midi de formation pour les couples accompagnateurs de la pastorale 
familiale. 
15h, concert de la Lyre de Montmartre, dans l’église. 
16h, goûter convivial au 36 rue Hermel – ouvert à tous. 
19h30, rencontre des étudiants de la paroisse au 36. 

" Quand il était encore loin…" 

La parabole du fils prodigue mérite d’être appelée “la parabole du Père 
miséricordieux".  Car l'accent n'est plus mis sur les fautes, le péché, mais sur 
le pardon et la miséricorde.  Cette parabole nous montre combien notre Dieu 
est plein d’amour.  Mais en même temps, elle montre la faiblesse et la misère 
de l’homme sans Dieu.  Comme Adam et Eve ont voulu vivre sans Dieu en 
refusant d'être obéissant au Père, ce fils aussi veut prendre sa liberté en se 
détournant de son père.  Il part pour un pays où l'amour de Dieu n'existe pas. 
Or notre Dieu est Amour.  Partir loin de lui, c’est aller à notre perte.  Là, ce fils 
reconnaît sa misère.  « Combien d’ouvriers de mon père ont du pain en 
abondance, et moi, ici, je meurs de faim ! ».  Cette confession du fils exprime 
bien la misère de l’homme sans Dieu. Tous les hommes ont faim de l’Amour 
vrai que seul Dieu peut leur donner.  

La seule chose que ce fils a fait de bien, c’est qu’il a décidé de retourner vers 
son père : « j’irai vers mon père, et je lui dirai : Père, j’ai péché contre le ciel et 
envers toi ! »  Nous sommes tous pécheurs.  Notre foi, c’est de croire que 
l’Amour de Dieu est infiniment plus grand que nos péchés.  Si nous ne le 
croyons pas, nous nous éloignons encore plus du Père, au pays des ténèbres. 
Confiance en cet Amour de Dieu !  Quand ce fils a décidé de revenir, quand il 
était « encore loin », ce bon Père « l’aperçut et fut saisi de compassion ; il 
courut se jeter à son cou et le couvrit de baisers ». 

Notre Dieu est un Dieu qui pardonne et qui a toujours les bras ouverts pour 
nous accueillir.  En ce temps de carême, demandons-lui la grâce de rester 
toujours fidèle à notre engagement baptismal.  

Père Joseph HA 

4ème dimanche de Carême   –   31 mars 2019 

Semaine du 1er avril  
Lundi 1er avril  
15h ou 20h30, groupe biblique au 36 sur "L’Évangile  
de la Création", animé par Yvonne Schneider-Maunoury.  
Mardi 2  
20h30 à la crypte, "Vers	la	Croix"  : un spectacle mêlant  
musique, peinture et théâtre, pour dire le mystère de la croix, d’après un texte 
de Paul Claudel.  
Mercredi 3 
7h30, messe à la crypte. 
20h30, à la crypte, prière et intercession à partir de l’Évangile du dimanche. 
Vendredi 5 
Chemin de croix dans l’église à l’issue de la messe de 19h. Animé par le pôle 
caritatif.  
Nuit d’adoration à la Basilique du Sacré-Cœur pour les jeunes de l’aumônerie. 
Le rendez-vous est à 19h30 au 36. 
Samedi 6 
9h, retraite de préparation à la profession de foi des jeunes au 36. 
10h-12h : réunion de Pastorale Familiale 1 pour les fiancés et les jeunes 
parents qui demandent baptême ou mariage, au 36 rue Hermel. 
Dimanche 7  5ème dimanche de Carême 
10h, préparation au Baptême, à la Première Communion et à la Confirmation. 
11h30, messe des familles, scrutins des catéchumènes et professions de foi.	
18h30, messe animée par la communauté ivoirienne. 

Hiver solidaire 
Ce week-end, se termine l’accueil Hiver Solidaire. Nous tenons à remercier les 
coordinateurs (10 personnes), de ce bel engagement. Merci aussi à vous tous, 
les bénévoles d’un jour, d’une nuit ou d’une semaine. Elle est belle, cette Église ! 
Une réunion bilan est prévue pour tous les bénévoles le mardi 21 mai à 20h30. 

“EXPRIMONS‐NOUS” 
Le Conseil Pastoral nous invite à nous exprimer sur cette crise 
institutionnelle que nous vivons en Église. Si vous le souhaitez, partagez vos 
réactions sur les petits cartons qui vous sont donnés à la sortie de la messe. 
L’urne se trouve près de la sacristie.   

Lecture musicale du Cantique des Cantiques 
Au seuil de la semaine sainte, samedi 13 avril, nous vous proposons 
d’entendre le Cantique des Cantiques récité par des comédiens, accompagné 
par des musiciens et de textes de la tradition.  À 16h à la crypte. 

L’écogeste spirituel  
de la semaine : 

je garde l’espérance.  
Je crois vraiment 
qu’un petit geste 
peut tout changer.  



4ème dimanche de Carême    
Chant d'entrée 
Tu entends mon cri tendre père 
(P22‐18) 
R/	Tu	entends	mon	cri,	tendre	Père,	
Toi	l’infinie	miséricorde,	
Je	m’appuie	sur	Toi,	je	t’espère,		
parle	Seigneur,	mon	cœur	est	prêt. 
Comme l’or au creuset,  
purifie mon cœur.  
Ne m’abandonne pas. 
Par l’eau et par le feu renouvelle-moi.  
Revêts-moi de ta Joie. 
Sans crainte devant Toi,  
je remets ma vie.  
Ne m’abandonne pas. 
Montre-moi ton chemin, affermis mes pas. 
Revêts-moi de ta Joie. 
Au plus fort de la nuit,  
reste près de moi.  
Ne m’abandonne pas. 
Je choisis la clarté car j’aime ta loi.  
Revêts-moi de ta Joie. 
 
 
Préparation pénitentielle 
Kyrie : (Messe du Renouveau) 
 
 
1ère lecture  
Lecture du livre de Josué (5, 9a. 10‐12)  
« (…) En ces jours-là, le Seigneur dit à 
Josué : « Aujourd'hui, j'ai enlevé de 
vous le déshonneur de l'Égypte. »  
	
	
Psaume 33 
R/ Goûtez et voyez 
comme est bon le Seigneur ! 
Je bénirai le Seigneur en tout temps, 
sa louange sans cesse à mes lèvres. 
Je	me	glorifierai	dans	le	Seigneur	:	
que	les	pauvres	m’entendent	et	
soient	en	fête	!	

en abondance, et moi, ici, je meurs de 
faim !  Je me lèverai, j’irai vers mon 
père, et je lui dirai : Père, j’ai péché 
contre le ciel et envers toi. Je ne suis 
plus digne d’être appelé ton fils. 
Traite-moi comme l’un de tes 
ouvriers.’ Il se leva et s’en alla vers 
son père.  
Comme il était encore loin, son père 
l’aperçut et fut saisi de compassion ; 
il courut se jeter à son cou et le 
couvrit de baisers.  Le fils lui dit : 
‘Père, j’ai péché contre le ciel et 
envers toi. Je ne suis plus digne d’être 
appelé ton fils.’  Mais le père dit à ses 
serviteurs : ‘Vite, apportez le plus 
beau vêtement pour l’habiller, 
mettez-lui une bague au doigt et des 
sandales aux pieds, allez chercher le 
veau gras, tuez-le, mangeons et 
festoyons, car mon fils que voilà était 
mort, et il est revenu à la vie ; il était 
perdu, et il est retrouvé.’  Et ils 
commencèrent à festoyer.  
Or le fils aîné était aux champs. 
Quand il revint et fut près de la 
maison, il entendit la musique et les 
danses.  Appelant un des serviteurs, il 
s’informa de ce qui se passait.  Celui-
ci répondit : ‘Ton frère est arrivé, et 
ton père a tué le veau gras, parce qu’il 
a retrouvé ton frère en bonne santé.’ 
Alors le fils aîné se mit en colère, et il 
refusait d’entrer.  Son père sortit le 
supplier.  Mais il répliqua à son père : 
‘Il y a tant d’années que je suis à ton 
service sans avoir jamais transgressé 
tes ordres, et jamais tu ne m’as donné 
un chevreau pour festoyer avec mes 
amis.  Mais, quand ton fils que voilà 
est revenu après avoir dévoré ton 
bien avec des prostituées, tu as fait 
tuer pour lui le veau gras !’ 
Le père répondit : ‘Toi, mon enfant,  
tu es toujours avec moi, et tout ce qui 
est à moi est à toi.  Il fallait festoyer et 
se réjouir ; car ton frère que voilà 
était mort, et il est revenu à la vie ; il 
était perdu, et il est retrouvé ! » 

Prière universelle 
R/ Accueille	au	creux	de	tes	mains,	
la	prière	de	tes	enfants.  
 
 
Communion 
C'est par ta grâce (18‐06) 
Tout mon être cherche d ́où viendra le 
secours, mon secours est en Dieu qui a 
créé les cieux.  De toute détresse il 
vient me libérer, Lui le Dieu fidèle de 
toute éternité. 
R/	C'est	par	ta	grâce,	que	je	peux	
m	́approcher	de	toi,	c	́est	par	ta	
grâce,	que	je	suis	racheté.	Tu	fais	de	
moi,	une	nouvelle	création.	De	la	
mort,	tu	m	́as	sauvé	par	ta	résurrection. 
Tu connais mes craintes, tu connais 
mes pensées. Avant que je naisse, tu 
m ́avais appelé.  Toujours tu pardonnes 
d ́un amour infini.  Ta miséricorde est 
un chemin de vie. 
 
 
Chant d’envoi 
Écoute la voix du Seigneur (A548)     
Écoute la voix du Seigneur,  
prête l'oreille de ton cœur. 
Qui que tu sois ton Dieu t'appelle,  
qui que tu sois, il est ton Père.         
R/	Toi	qui	aimes	la	vie,	ô	toi	qui	
veux	le	bonheur,	réponds	en	fidèle	
ouvrier	de	sa	très	douce	volonté.	
réponds	en	fidèle	ouvrier	de	
l'Évangile	et	de	sa	paix.  
Écoute la voix du Seigneur,  
prête l'oreille de ton cœur. 
Tu entendras que Dieu fait grâce,  
tu entendras l'Esprit d'audace. 
 

Magnifiez avec moi le Seigneur, 
exaltons tous ensemble son nom. 
Je	cherche	le	Seigneur,	il	me	répond	:	
de	toutes	mes	frayeurs,	il	me	délivre. 
Qui regarde vers lui resplendira, 
sans ombre ni trouble au visage. 
Un	pauvre	crie	;	le	Seigneur	entend	:	
il	le	sauve	de	toutes	ses	angoisses. 
	
	
2ème lecture 
Lecture de deuxième lettre de Saint 
Paul apôtre aux Corinthiens (5, 17‐21) 
« (…) nous le demandons au nom du 
Christ, laissez-vous réconcilier avec 
Dieu. (…) »	
 
 
Évangile de Jésus Christ  
selon saint Luc (15, 1‐3 ; 11‐32)  
En ce temps-là, les publicains et les 
pécheurs venaient tous à Jésus pour 
l’écouter. Les pharisiens et les scribes 
récriminaient contre lui : « cet 
homme fait bon accueil aux pécheurs, 
et il mange avec eux ! » 
Alors Jésus leur dit cette parabole : 
« un homme avait deux fils.  Le plus 
jeune dit à son père : ‘Père, donne-
moi la part de fortune qui me revient.’ 
Et le père leur partagea ses biens.  
Peu de jours après, le plus jeune 
rassembla tout ce qu’il avait, et partit 
pour un pays lointain où il dilapida  
sa fortune en menant une vie de 
désordre. Il avait tout dépensé, quand 
une grande famine survint dans ce 
pays, et il commença à se trouver 
dans le besoin.  Il alla s’engager 
auprès d’un habitant de ce pays, qui 
l’envoya dans ses champs garder les 
porcs.  Il aurait bien voulu se remplir 
le ventre avec les gousses que 
mangeaient les porcs, mais personne 
ne lui donnait rien.  Alors il rentra en 
lui-même et se dit : ‘Combien 
d’ouvriers de mon père ont du pain 

 


